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Trois 

Poèmes 

I. CONQUÊTE 

J'interroge l'espace 
Et m'attriste à songer 
Que l'aube neuve agace 
Un troupeau sans berger. 

« Beaux yeux, tendres complices, 
Préférez à la nuit 
Les plus pures délices 
De ce clair aujourd'hui. » 
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Le vent debout s'entête, 
A ses rudes élans 
Ton visage ne prête 
Que son calme insolent. 

Espère ! vois la route 
Qu'un geste large, sûr, 
Dégage et livre toute 
A l'immortel azur. 

II. FIDÉLITÉ 

Courez sur les chemins du monde, 
Plus légers au bond que le daim : 
Les guitares mènent la ronde 
Pour vous au plus secret jardin. 

Cueillez si la terre vous lasse 
La rose des cieux embrasés, 
Ou que la mer, à longue brasse, 
Vous berce doucement baisés. 

Ma demeure à peine sommeille... 
Et revenus des jours d'été, 
Vous goûterez en moi qui veille 
Une calme félicité. 
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III. MIROIR 

Son cadre nocturne arrondit 
Une eau plus sévère que l'onde 
Où la tendre beauté du monde 
A chaque heure en vain se redit. 

Nulle main vive sous la cendre 
N'éveille en ses jeux ingénus 
Les dieux impassibles et nus 
Que la mort ici fait descendre. 

Mais que ton visage lointain 
A l'affût de soi-même y plonge, 
Tout un peu de toi se prolonge 
Et s'éclaire de feux soudain. 

Novembre 1943. 
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